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La recherche archéologique sur la ville de Kairouan ̈  lô®poque moderne, a été orientée vers 
lô®tude des documents dôarchives. Ceux-ci constituent des indices de recherches parmi les plus 

révélatrices des systèmes sociaux, économiques, architecturales et culturels des groupes 
humains durant lô®poque moderne. 

Dans ce contexte, cet article vise à mettre en évidence, ̈  partir dôun exemple pr®cis lôimportance 

des documents dôarchives dans la lecture de lôhistoire des familles dôorigines turcs, venues ¨ 
Kairouan ̈  lô®poque moderne. Telle est la famille de Mohamed Chaouech, fils de Mostfa, 
gouverneur militaire de la ville sainte. Ce document montre aussi que le Bey Mohamed Nasir 

Pacha a le droit dôh®riter le quart de toutes les propri®t®s situ®es dans la Tour Al-Bakri dans la 
ville de kairouan. 

 Kairouan, Mohamed fils de Mostfa Al-hanafi Turki, Kamla fille de Mohamed 

Chaouech, Rbat al-Jablia. 

 

Archaeological research on the city of Kairouan in modern times has been directed towards the 

study of archival documents. These are some of the most revealing research indicators of the 

social, economic, architectural and cultural systems of human groups in the modern era. 

In this context, this article aims to highlight, based on a specific example, the importance of 

archival documents in reading the history of families of Turkish origin who came to Kairouan 

in modern times. Such is the family of Mohamed Chaouech, son of Mostfa, military governor 

of the holy city. This document also shows that Bey Mohamed Nasir Pasha has the right to 

inherit a quarter of all properties located in the Al-Bakri Tower in the city of Kairouan. 

 Kairouan, Mohammed Chaouch Ben Mustapha Hanafi Turkish, Mohammed 

Chaouchôs daughter ñKemlaò, the Ridge of al Jabalia. 
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CH. Monchicourt, 1939, p.50 
3 L.T emime Blili, Sous le toit de lôEmpire la R®gence de Tunis 1535ï1666, Gen¯se dôune province Ottomane au 

Maghreb,Edition Script, Tunis, 2012, Tome 1, p. 125.

A.Dilhan, 1866, p.186. « En 1846, Le général. 

 - Braguay- dôHilliers, visitant kairouan y re­u par la populace ¨ coups de pierres, bien quôil e¾t pour escorde les 

mamelouks du bey et le gouverneur lui-même » 

12,122. Ganiage, 1968, p. J. 6 



 
 
 

-4-  

 



 
 
 

-5-  

 


